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\Text\
would be able to charge their American customers? I 
mean, if you are a free enterpriser—

Ms Dobbie: They have that freedom; they can charge 
more if they want.

Mr. Blaikie: —why is it that we, by the terms of this 
agreement, will not be able to charge what the market will 
bear in the United States? Instead we will have to charge, 
according to this agreement, whatever it is the market will 
bear in Manitoba. What is so market-oriented about that? 
Why would you like to see the province’s hands tied in 
that way?

Ms Dobbie: I did not say I would like to see the 
province’s hands tied that way—

Mr. Blaikie: But you support this agreement.

Ms Dobbie: —but we support the access. . . No, we did 
not. We said we support access to those markets in the 
United States, and it is very important that we get that 
access to those markets because we now have a huge bill 
to pay for developing a hydro resource in the hopes that 
we would be able to obtain some secure markets. We 
know that some of the markets we were told were in place 
when we started the development at Limestone, for 
example, have now gone by the board, and we are down 
there scrambling like crazy trying to sell a bit more of our 
hydro-electric resources.

It is very important to Manitoba that we not have 
protectionist barriers thrown up against us by the coal 
lobbies and others in the United States who would dearly 
love to see us go away and the free trade deal go away too.

Mr. Blaikie: But the fact remains that this agreement 
will prevent provinces, whether it is Alberta selling oil or 
Manitoba selling electricity, from charging a price to 
American customers different from what they charge their 
own people.

If you are interested in paying for those investments 
that have already been made, why on earth would you 
support an agreement which would tie the hands of the 
Province of Manitoba to only be able to charge their 
American customers what they are able to charge 
Manitobans? Or do you look with favour upon the 
possibility of Manitobans being charged higher and higher 
hydro rates in order that we can charge Americans what 
the market will bear in the United States?

Ms Dobbie: By the same token, Mr. Blaikie, we can 
buy power from the United States and they cannot charge 
us more than they charge their people. There are areas—

Mr. Blaikie: We do not buy much power from the 
United States. I mean—

Ms Dobbie: Listen!

[Translation]
clients américains ne vous inquiète pas? Je veux dire, si 
vous êtes pour la libre entreprise. . .

Mme Dobbie: Ils ont cette liberté; ils peuvent 
demander un prix supérieur s’ils le veulent.

M. Blaikie: . . . mais pourquoi cet accord nous 
interdirait de pratiquer les prix des marchés aux États- 
Unis? Cet accord nous obligerait à pratiquer les prix qui 
sont en vigueur au Manitoba. En quoi un tel principe 
respecte-t-il les forces du marché? Pourquoi êtes-vous en 
faveur de limiter la province de cette façon?

Mme Dobbie: ... Je n’ai jamais dis que j’aimais voir de 
telles limites imposées à la province. . .

M. Blaikie: Mais vous êtes en faveur de cet accord.

Mme Dobbie: . . . mais nous sommes en faveur de 
l’accès. . . Non, nous ne l’avons pas fait. Nous avons 
déclaré être en faveur de l’accès au marché américain et il 
est très importants d’avoir accès à ces marchés parce que 
nous avons une lourde facture à acquitter pour le 
développement de nos ressources hydro-électriques et 
nous espérons pouvoir écouler de façon satisfaisante notre 
production. Il est vrai que certains marchés qui existaient 
lorsque nous avons commencé le projet Limestone, par 
exemple, ont déjà donné lieu à une décision de la part de 
la Commission mais nous essayons de façon désespérée de 
vendre une plus grande partie de notre production.

Il est très important pour le Manitoba de ne pas avoir à 
faire face à des barrières protectionnistes que pourraient 
nous opposer les lobbies du charbon et les autres 
personnes de ce groupe américain qui aimeraient bien 
nous voir disparaître, tout comme l’accord du 
libre-échange.

M. Blaikie: Mais il demeure néanmoins que cet accord 
empêche les provinces, qu’il s’agisse de pétrole pour 
l’Alberta ou d’électricité pour le Manitoba, de faire payer 
à leurs clients américains un prix qui diffère de celui 
qu’elles demandent à leur propre population.

Si vous voulez rentabiliser les investissements qui ont 
été faits, pourquoi êtes-vous en faveur d’un accord qui 
interdit à la province du Manitoba de faire payer aux 
américains un autre prix que celui qui est demandé au 
Manitoba? Ou alors voudriez-vous qu’on fasse payer au 
Manitoba des prix de plus en plus élevés pour pouvoir 
faire payer aux américains les prix qui peuvent être 
pratiqués aux États-Unis?

Mme Dobbie: De la même façon, M. Blaikie, nous 
pouvons acheter des États-Unis de l’électricité sans qu’ils 
puissent nous faire payer plus qu’à leurs propres clients. 
Il y a des régions. . .

M. Blaikie: Nous n’achetons pas beaucoup d’électricité 
aux États-Unis. Je veux dire. . .

Mme Dobbie: Ecoutez-moi!


